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9o. Jtfanrinettoyer à fond un e fois par ani, ou plus souvent, si
cela est nîécessnire ; c'est il-dire qu'il ftimt «ne fois chique aunne
faire gratter, laver, iéparer et recrépir les iurs, et les blanchir a
la chaux dans toute leur étendue.

10o.. On opèrera desfumuigations ou l'assainissement qinaînd la
laiterie :iura cantracté un goût-nigre·'et de moisi que les lavages
ordinaires ne peuvent enlever, et.lorsque la créme ou le fait mua-
nifestent promptement des tacles de moisissure. Dans ce eas.
il faut vider tous les vases, asperger de Veau partout, boucher
toutes les ouvertures, et faire brùler au niimii le litlaiterie, dans
un plat de terre, quelques poignées de fleur d± soufre. On ouvre
ensuite toutes les issues pouîr opérer unce ventilation, et ont lave
partout A plusieurs reprises. Ot peut enîcore nettoyer tous les
-ustensiles en bois et la laiterie entière avec de l'énu dans la-
quelle on a délayé du chlorure <le clhauîx (ce «ubstances se
trouvent à bus prix chez tous les pharmcieîîs); après cette
opération?,. il fauît laver plusicuîrs fois a gra de-eu,-veutiler,
et n'introduire de nouveau lait dans la laiterie qe lorsique toute
odeur d'eau de chlorure aura comp!ètenient disparu.

De la basse cour

La basse-cour exigera bientôt tous le soin.s de la mnngère.
Les poulets nouveaux réelaueront·une vigilanee incessiante, et
tontes les poules qui n'nuîront pas encore demandé A couver
voudront se livrer A l'incubation. La meilleure nourriture que
l'on puisse donner aux jeunes poiulets Pendant les six out huit
jours qui suivent l'éclosion se composert de unie de pain très-ras-
ais, émiettée entre les mains et mêlé avec uin jannle d'Suf dur.
Petit A petit, A mesure qu'on :ugmente la quantité de pain, ont
diminue celle des oeîîfs jusquî'àlhi supprimuer au bolt d. huit jours.
On les remplace alors par que!qumes gr:ainis de petit blé, quie les
poulets s'aecontument à béqueter. DLe quinze jours à trois se-
mn:uines, ont e.esse progressivement de d1oîîmuer dis pain, et lh. petit
blé fait la base de la nîourrituîre les poulett, que leur: mères cou-
duisent sur les fumiers et lans les vergers, oi elles-leur ap-
prennent à gratter pour trouver des grains et des vernisse:aux.
On doit tenir ent tout tenps A la poortée des poulets de 'eau
pure dans des terrines faites à cet ellet, et dans lesquelles ils ie
peuvent pas se noyer, comnne cela iirrive lorsqu'on les lhi.se Cou-
Tir près des abreuvoirs (les poules. Toute epèce de nou<rriture
mouillée ou liquide doit leur être initerdite penîd:in t leur jeune
age.

Ilîn'en est pas de -mUîême dcs calnetous et des jeunîen oisons,
auxquels on donne du son et <les hêrbes hachées, prticulièr.-
nmemit den salades et des feuilles de ebgou. Ces anilnaux ne ore-
fitent jamais mieux que lorsqu'ils onît leur disposition ute
nuare :O linie eau conmnalte, d:mîs laquelle ils vont contirwelle-
nment barboter pendant leurs repas.

Les dindes couvenees demanderont des soins aussi .sidis et
ont besoin el'être encore plus sîîry.illées que les ponles cou-
velses. Si l'on n'y veillait, ulles se udseradent, pour la pjlupari,
mourir sur leurs oufs. Il faut done tous les nmatiis, lorsqu'on
les a levées pour les faire -mangur, les mettre dans hlnipossi-
bilité de retourner sur leurs œuil', suit edl ferm:at leurs planiers,
soit en les mettant dans une nutre piôee. Et eicore leutr fièvre
d'ineubation est quelquefis si violente, queit l'on est obligé de
persécuter ces piauvres bêtes pour les empîîuêclier de s'aecr<onipiir

-daus le premier coin ventu. Lorsqu'elles out. secoué leur torpeur,
elles, se mettent à mnaniger avidement lavoine qu'on leur préselite
ordinairement; boivent, font leur ordures, et courent cusuit, à
leur panier, où ''on peut alors les rùintégrur sans aueîne crainîte
jusqu'au lendemain matin.

Maladies des jounes veaux

A part quelques rares exceptions, o lie doit pas traîner ci
longueur ; ainsi- la cheville, le imal des joints et les dévoiemieuts
persistant prendront lin· par l'îîbatîige .pour la boucherie; ce qui
vaudra mieux que de perdre son temps et son lait pour nourrir
un sujet qiiin'aboitirniit pas.
, Les légères indispositions de l'estomne peuvent se traiter avec
du enifl ou des camomilles, et, si l'on tient beauîcoup A ui sujet,-
on puurm dans tous les cris recourir i un houuîine de l'art,

Le lait doit être donné pur nu moins pendant trois mois au
veau,.et cela on quantité siuffisante. La quantité peut varier.entre
six et huit pots;

Lo'rs du sevn inne Ile lait insensiblemenit, tout en le'
remnplaçamt par une nourriire saine et une boisson mesurée;

Choisir les sujets qualifiés etpr.oveinnt d'animaux de choix.

Choix des veaux à élever

Nons ne donnei:ons.ias de règlo absolue-pource qui concerne
le choix de veaux et l'époque préférable pour élever, surtout à
ceux qui-,ont des vaches de choix et qui élèveront le. veau d'une
vale dont ils attendent beaucoup dans tous les cas. .

On ,prêfércra cependant les veaux de l'hiver, parce qu'on a plus
de temps a leur consacrer, sans compter que l'été-il est dangereux
d'élever à cause des chaleurs

Ceux qui n'ont pas de veaux de choix feront bien de les vendre
et de les remplacer par des sujets'réurissant les qualités ci-après:

A utiant que pos.ible allongé, le dos t:rqué, parce qu'en prenant
de l'âge et du poids lU ligne deviendra horizontale.

Le poil sera court et bien étendu, ne formant pas de frisures,
la tête courte le niutfle retroussé et large, les yeux grands et sail-
lants, les épaules airondies, se collant lortenent contre une poi-
trine large et î.r->foude, les côtes rondes seront espacées,- ce qui
donnera un flane court et des qualités lactiféres. Les h:mnehes se-
ront larges sans être saillantes, la queue large et aplatie à son or!-
gine, recnuvranît bien l'anus et la vulve, puis déliée sans être trop
longue. An teste, un éleveur saura toujours distinguér ~un sijet
réunissant les qualités que nous ventons d'énumérer.
Les veaux les plus qualifiés pour être élevés sont ceuxdes vaches

oisives l'année avant la mise bas; ces veaux là se distinguent par
leur force et leur croissiueu rapide.

o . .

Essai dos facultés germinatives dos sem'ences

Il est très important pour le cultivateur de'pouvoir sassurer des
ieulté. germinaives d gaines anciennes qu'il possède et ds

gr.aines qu'il nchète. Le.noyen, le plus simple à employer à cet
efl't esteelui qu'a conreéf Alathieu de Doubasle. .I consiste àV
garnir le fund d'une soucoupe de deux morceaux de drap hi*nee-
tés à l'ancile et, placé l'un sur l'autre. On répand par dessus
quelques grains de la semnelîe à essayer, en ayant soin qu'ils'ne
soient p:ms uîn contaet les uns avee h s autre.s, et on recouvreavec
un trisièm morceau de drapt également humecté. On met la
soucouîpe dans uin endroit modérément clmuhlu, près d'une che-
minitée ou d'un poêle, et on verso seulemnient de temps à autre un
peu d'eau sur lu mîorceauî de drap supérien, de nianière A entre-
tenir tune humidité sullisante, sans que les graines soient bai-
gnées dans l'enu ; ce qiue l'on obtient eun maintenant la soucoupe
légèreement inclinée pour faire écouler Peau ou excès.

En soulevant;- chaque jour, lu morceau de drap supérieur, on
suit les progrès de-la germination; les bonnes graines poussent
leturs.germnes cri delhor., les mauvaiîsec se recouvrent de moisis-
sures. Dès le troimième jour, les graines nouvelles dle trèfie, de
lizerie, de laitue, montrent leurs germes, mais d'autres exigent
plu. de temîps.

Huilago des graines pour semences

. Il arrive parfois que les grailles de trége, de luzerne ou de mi-
nette lic lèvent las, ce qui provient souvent d'uro fraude qui
con-iste A huiler ces graines afin.de leur doniier momentanément
le brillant qu'elles ont perdu en devenant vieilles; Les mnrclands
milhountelles enduisent d'true légère cotche d'huile qui tue
1es geruils contenus dans les seUmences. Un palier de soie agité
dans le< grailes- fait savoir si cette fraude a été pratiquée. On
peut enif employer le procédé signalé par Matlieu de l)amubasle
tân paine enitre deux flanelles humides, dans· un .lieù.nyint un
température imodérée, les graines qiue l'on désire essayer; en hu-
ileetalnt contuellement les lanelles, les bonnes graIaes germent
nu bout de-iliatre on cinq jours; les autres ne subissentnueune
transfortnation, et,.Iair.çouséquent,)le ctlti'vtetg.ri vite û quoi
seun topir,
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